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ACTUALITÉ

CESSEZ LE FEU !

« On croit mourir pour la patrie, 
on meurt pour les industriels » 

On dit que l’on apprend de l’histoire. 
Après qu’une voix majeure des paci-
fistes, Jean Jaurès, ait été assassinée 
à l’été 1914, les partisans de la fau-

cheuse ont eu les mains déliées. La guerre de mou-
vement s’est arrêtée dès décembre 1914. Il aura fallu 
attendre le 11 novembre 1918 et plus de vingt mil-
lions de morts pour que la paix revienne. Un siècle 
après, qui se souvient qui de Nous ou de nos frères 
Allemands étaient les méchants dans cette Grande 
Guerre qu’on a appelée un temps « la der des der » 
avant qu’une autre plus grande guerre arrive ? Res-
tera-t-on les bras croisés devant l’escalade guerrière 
en attendant une troisième plus grande guerre ?

Les obus que nous acceptons de payer par nos im-
pôts et livrons à l’Ukraine tuent autant que ceux des 
Russes. La faucheuse ne connaît pas les bons et les 
méchants, elle frappe sans distinction. Quel que soit 
le camp sur lequel s’abattent les bombes, ce sont les 
infrastructures et les logements des Ukrainiens qui 
partent en fumée. La guerre enlève aux Ukrainiens 
leur vie heureuse, leur famille et leur maison.

Pourquoi une telle guerre peut durer des années ?
Le bon sens et les experts disent unanimement 

que nul ne gagnera cette guerre. Elle peut même 
durer des années ou se terminer par un déluge 
nucléaire. Une pensée pour les orphelins et les 
parents qui ont perdu un fils ou une fille, et ceux qui 

en perdront dans les mois qui viennent. Une pensée 
pour la nature, les animaux que la folie des Hommes 
brûle et détruit. Chaque jour de guerre, cent civils, 
trois-cents soldats ukrainiens et trois-cents russes 
meurent en moyenne sur la ligne de front. Pour-
quoi ? Pour enrichir les compagnies pétrolières ou 
gazières américaines, saoudiennes, françaises ou 
russes ? Pour enrichir les marchands de canons 
français, allemands, américains ou russes ?

Pourquoi livrer plus d’armes ?
Ici ou ailleurs, des gens confortablement assis sur 

leur divan discourent sur la nécessité de fournir plus 
d’armes qu’elles soient défensives ou offensives, 
parce que, parait-il, il y aurait une différence quand la 
balle touche le cœur d’un Être Humain. Mais ce n’est 
ni leur sang qui coule dans le Donbass, ni leurs villes 
et leur maison qui disparaissent sous les bombes.

Alors que l’on sait bien qu’il y a grosso modo deux 
manières de sortir de la guerre, soit l’extension du 
conflit, soit un cessez-le-feu ouvrant la porte à des 
négociations de paix, basées sur le bon sens, celui 
qui avait prévalu lors des accords de Minsk 2, il est 
urgent de promouvoir la paix.

Il est tout autant cynique que le président Ma-
cron prévoit une loi de programmation militaire à 
413 milliards d’euros sur 6 ans quand, dans le même 
temps, ce président punit le peuple français pour un 
déficit des caisses de retraites qui n’existe pas encore 
mais qui n’est estimé qu’à une dizaine de milliards 
d’euros par an dans cinq ans dans un pays où l’espé-
rance de vie stagne depuis 8 ans. Tout aussi cyniques 
sont les miettes consacrées par la France à l’aide 
humanitaire, aux victimes du double tremblement 
de terre qui a fait au moins 50 000 morts en Turquie 
et en Syrie au regard des sommes investies pour les 
armes qui s’élèvent déjà à plusieurs milliards d’euros.

Plus la guerre s’arrête tôt, plus des vies humaines 
seront épargnées. Qui veut la Paix prépare la Paix, 
pas la guerre. Stoppons les livraisons d’armes, exi-
geons un cessez-le-feu et qu’Emmanuel Macron 
entame au plus vite une médiation pour aboutir à 
des négociations de paix.

Paix en Ukraine !

Camille Noûs

La phrase d’Anatole 

France, Prix Nobel 

de littérature en 

1921, écrite après la 

Grande Guerre est 

encore d’actualité. 

Au lendemain des 

mobilisations contre 

toutes les guerres à 

l’occasion du triste 

anniversaire de celle 

de l’Ukraine, une 

voix, parmi tant 

d’autres, s’élève pour 

un cessez le feu le 

plus tôt possible. 

Car en Ukraine 

et partout dans 

le monde, il n’y a 

d’autres solutions 

que la Paix. 
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